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« Encore une fois j’ai essayé de la voir. » Azul a marmonné, le jeune ballon avait déjà 

quelques pansements prêts autour de son corps, car chaque fois qu’il revenait de rendre 

visite à sa bien-aimée, il se retrouvait avec plus d’égratignures que la fois précédente. 

Gianna a hoché la tête sans dire un mot, la routine qu’elle connaissait par cœur était 

comme suit : Azul arrivait presque dégonflé, avec un peu de traces de vie, et tandis que 

Barb se chargeait de l’aider avec ses pansements, Gianna revenait de lui remplir de vie, 

risquant même la sienne. 

 

« Je pensais que ce serait différent cette fois, je n’avais jamais été aussi proche 

auparavant » Il a suscité en étant complètement gonflé. « Même pas un merci. » Gianna 

a pensé, c’était nouveau, la pipette de l’âge du jeune ballon était déjà plus usée que 

n’importe laquelle de son âge, et c’était à cause des aventures de son ami. Gianna a vu 

Azul avec des yeux différents, elle était amoureuse de lui depuis qu’elle avait vu sa 

couleur vive sortir de l’herbe verte il y a quelques années, et depuis lors, elle savait 

aussi qu’elle ne serait pas réciproque. « Tu dois arrêter d’être stupide, Azul, quelqu’un 

qui t’aime ne te ferait pas de mal comme ça. » La voix de Barb a ramené Gianna sur 

terre. 

 

Elle a hoché la tête plusieurs fois de suite pour montrer son soutien au commentaire de 

Barb, aucune d’elles ne connaissait pas la mystérieuse fille dont le jeune ballon était 

tombé amoureux, elles savaient seulement, d’après ses paroles, qu’elle était d’une 

beauté déchirante, si éblouissante de sa beauté aussi douloureuse. Et elles ont été 

témoins de sa douleur, ou du moins de ce qu’elle a causé. Azul a roulé des yeux et partit 

sans regarder les seuls amis qu’il avait, il ne supportait pas qu’elles disent un seul mot 

sur sa bien-aimée sans même la connaître, et maintenant qu’il était rafraîchi il pouvait 

retourner vers elle, la voir de plus près et admirer sa beauté. Il croyait que c’était de 

l’envie de leur part, elles n’avaient jamais connu l’amour et ne savaient pas les belles 

choses que l’amour pouvait leur apporter. Qu’étaient quelques égratignures comparées 

à l’affection de quelqu’un ?  
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Gianna a soupiré en le regardant s’éloigner, elle cachait sa valve, elle savait ce que Barb 

lui dirait quand elle la découvrirait. « Est-ce que ça va ? » La bande de papier 

microporeux, Barb, s’est rapprochée. « Oui. » Gianna a nié en répondant, elles ont tous 

les deux ri du comportement contradictoire de la pipette. « En fait, je ne le suis pas. » 

dit Gianna en laissant voir le pourcentage de sa valve, 5% marquait la fine ligne à 

l’intérieur de son cœur. Azul a continué son chemin comme d’habitude, lui et sa bien-

aimée étaient toujours au même endroit, il répétait son discours, mais quelques 

commentaires que ses amis lui avaient dits et pour la première fois il s’est demandé 

« Vraiment, est-ce que j’aime Kat ou est-ce que je veux qu’elle m’aime ? » Mais cette 

pensée était aussi fugace que le doute qui le rongeait.   

« Toi encore ? » Kat, le cactus, s’est écriée. « Je t’ai déjà dit que je ne voulais pas que tu 

t’approches de moi ! Je ne veux blesser personne d’autre, et suis épuisée de t’écoute 

crier. » Azul, qui a été surpris par son apparence, est simplement allé en automatique et 

s’est adressé à Kat.  

 

La sensation quand il la vit n’était comparable à aucune autre qu’il avait ressentie 

auparavant, l’air était plus léger et c’était comme s’il avait trouvé le but de la vie, 

cependant, maintenant c’était différent, il ressentait de la douleur, il écoutait des cris et 

plus de douleur. 

 

« Je ne peux vraiment pas le croire ! » Barb a crié, « Tu dois arrêter de l’aider, il est 

temps que tes sentiments pour lui cessent d’obscurcir ton jugement. » « Mais… » Leur 

excuse prévue fut interrompue par les cris qu’elles avaient écouté il y a quelques 

minutes, qui ne signifiaient qu’une chose : c’était encore une fois arrivé. 

 

Gianna a couru après de la source du son, suivie de son amie inquiète Barb, qui criait 

également des choses dont elle avait trop peur pour ne pas les ignorer. Quelques 

secondes plus tard, les cris étaient plus clairs « Éloigne-toi de moi ! » « Je ne veux pas 

te faire de mal ! » « Pars, s’il vous plaît ! » Les pas des filles devinrent plus rapides et 

elles réussirent à voir Azul, il semblait prendre son dernier souffle. « Va, Barb, je dois 

l’aider. » Gianna a couru jusqu’au corps presque inerte du ballon, elle soufflait même 

de l’air dedans sans avoir commencé à sceller ses blessures. 
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Barb a agi par instinct et savait qu’à ce moment-là, si elle ne faisait rien, elle perdrait 

son amie, elle a agi le plus vite possible et a aidé Gianna, elle a scellé les blessures 

d’Azul pendant qu’elle regardait l’éclat dans les yeux de son amie disparaître et 

seconde par seconde, alors que Azul reprenait conscience, il la regardait mourir. 

 

Il y eut un silence assourdissant, Azul ne comprenait rien, il y a quelques secondes il 

était dans un paradis blanc comme l’hiver et maintenant il avait été entraîné dans la 

réalité dans laquelle Gianna n’était plus là, la seule personne à qui il pensait pendant 

qu’il était mourant pour des tas d’épines qu’il avait traversé. 

 

Avant de partir, Barb a jeté un dernier regard à Azul, et là, elle a compris qu’elle avait 

perdu plus d’une amie ce jour- là, Gianna qui est morte dans un geste noble et Azul qui, 

à cause de son égoïsme, n’a pas vu comment ses actions affectaient les autres. 

 

FIN 
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